
LA SEMAINLE RE LIGIEUSE

même il la tient. Cet état de choses ne peut néannoins durer
indéfiniment. On se partag-,,era la Turquie; la Russie en aura
une largye part. Fasse le ciel que la Terre. Sainte ne liii échoie,
pas 1 Si le contraire 'avait lieu, lee pauvres catholiques romains
seraient bien à plaindre ici ! Ils seraient bien plus mal qu>4vec
les Turcs nius'ulwans. Pour cès derniers toutes les religions
-chrétiennes sont égales. Pour les Russes, la religion rom-aine,
c'est une bête noire à pourchasser. Que le gouvernempent russe
-abhorre l'église catholique, c'est Xln fait notoire, d'ailleurs, en
voici des. preuves.

Pourquoi n'avoir pas adopté eJn Russie notre calendrier du
Muonde civilisé ? parce quq'un Pape l'a réform é. Pourquoi'ne pas
reconnaître comme~ valide le-.mailuge2 'uiruese avec une catho-
lique, quand ce mnariagre est cintractê devant" un pi-être en
-dehors de l'empire? tojusparUian>patie pour Ro'me, etc., etc.
Pourquoi obliger un prêtre catholique polonais à demander
une permission quand il veut aller se confesser dans une pa-
roisse voisine? tyrannie. Pourquioi tout prêtre, tout ecclésias-
tique a-t-il toutes les misères du 'monde à visiter la Russie
-comme simple touriste? tyrannie e^ncore. Mais je m'arrête en
disant: le' peuple russe, natuirellement très bien disposé, mais
ignorant, se fait 'expfoiter grandement. ...J'en ai dit assez pour te
.faire voir que nous sonres aussi bien avec les musulmans, aul
point de vue dQ, la propagation évangélique, qu'avec les Russes

J'ai étudié et_" religions orientaIqs;, de retour au pays j'en
aIirai long à.dire sur ce sujet. «L'Oriéint est intéressant à plus
-d'un point de vue. auss je e 'étonne.pas que des historiens.
'les poètes, dés philosôphes eît sýurtout des catholiques se soient
imposé des sacrifices, pour le venir visiter. Ceux qui vivront
après nious pourr6'nt'probableaient piénétrer au mîidi dle l'Asie,
la traverser en tous sens au mxnye des chemins (le fer: oh!
alors le tour du monde sera cent fois plus intéresqant uiln
l'est n'ujourdliiii. Si le* voyage oiÙvre -des horizonS nouveaux,
il tend toujIours à nous faire faire la comparaison entreýce (lue
nous vôyons et ce qui est au pays, entre la manière de.'ý vivre
des peuples, leur ýdegré d'instruction, leur bien-être respect ifi
Pe't C'est apriès avoir compaùé tous ces points que je con-
clus: les Canadiens sont loin d'être arriérés comme certains
Psprits tendent à le faire Voir. Le Ca'nadien peu.t trouVe,' chez
lui aàIn*à la seu le province de' Québec-, .- -aprè s'tout la-superdcje


